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1-Recensement de la population, 1954. 
2-Danièle-Djamila Amrane-Minne : Les femmes algériennes et la 
guerre de libération nationale en Algérie.1954-1962. Thèse pour le 
Doctorat d’Etat de Lettres et de Sciences humaines. Université de 
Reims, 1988, p.59.  
3-Mme Zohra G. (de la wilaya V) se souvient de feu colonel 
Boumediene qui les réunissait à la base Ben M'Hidi et qui leur disait 
"Vous êtes les filles de l'avenir". Effectivement il avait fait la proposition 
d'admettre au sein du CNRA, Neffissa Lalliam, ancienne militante de 
l’AFMA, du PPA et premier médecin à être monté au maquis. La 
proposition fut rejetée –Pour Zohra G. NeffissaLalliam aurait dû être 
ministre de la santé au lendemain de l'indépendance (elle le fut 
effectivement, mais trois décennies plus tard!). 
4-PERROT, Michelle (sous la direction de).- Une histoire des femmes 
est-elle possible ?. Paris, Ed. Rivages, 1984.  
5 - DRIF, Zohra.- la mort de mes fréres ».- Paris, Maspéro, 1960. 
6 - Témoignage de GUERRAB, Zohra.- Oran, 1988 et 1990. 
7 - JOUTARD, Philippe.- ces voix qui nous viennent du passé.- Paris, 
Hachette, 1983. 
8 - Poèmes de Mme KETTAF (écrit au maquis). 
9 - HELIE LUCAS, Anissa.- Les institutrices européennes laïques en 
Algérie.- in Mémoires de la colonisation, actes de la table ronde.- Aix-
En-Provence, 9 et 10 décembre 1988.- p.163. 
10-Une expérience unique en son genre eut lieu en Oranie avec l’envoi 
au maquis, par les services de Boussouf, de jeunes filles ( Malika 
Hadjaj, Rachida Miri, Khadidja Brikci , Yamina Chellali, Aouli Ouici, 
Farida Kadiri, Aouicha Hadj Slimane….)et de jeunes hommes comme 
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contrôleurs. De février à mai 1957, un contrôleur et une contrôleuse 
parcourent les six zones de la wilaya V. 
11- Journées d’études URASC-LARVILL, 14 octobre 1987 : « 
Application des techniques sociologiques en milieux Algérien ».  
12- El Korso Malika : « L’histoire orale : historique, problème et 
méthodes », in Cahiers maghrébins d’Histoire N°3 – déc 1988  
Université Es Senia.  
13- Du point de vue de l’historiographie moderne, ce sont les 
Américains qui ont été les pionniers en la matière. L’histoire orale ou « 
Oral history » a débuté en 1920, quand des sociologues de l’Ecole de 
Chicago ouvrent la voie en accumulant et en exploitant des histoires de 
vie. Dans les années 30, l’histoire orale débute avec une grande 
enquête sur le souvenir des anciens esclaves noirs, commanditée par 
les autorités fédérales. Mais c’est en 1948 qu’un ancien journaliste 
Allan Nevin crée le premier centre d’histoire orale à l’Université 
Columbia de New-York. 
14-Thucydide « La guerre de Péloponnèse » Ed. La Pléiade-Historiens 
grecs. R.F. p. 706. 
15-Frank Robert : « Questions aux source du temps présent », dans 
Questions à l’histoire des temps présents sous la dir. De A. Chaureau 
et f. Tétard, Bruxelles 1992. 
16- « Questions à l’histoire orale », Cahiers de l’I.H.T.P. N°4 juin 
1986.  
17-Joutard Philippe. « Ces voix qui nous viennent du passé ». coll. le 
temps et les hommes, Hachette, Paris 1983.  
18-Legoff Jacques « La nouvelle histoire », Ed. Complexe, Paris 1988, 
p.38.  
19-Vovelle Michel idem p.89. 
20-Mauss-Copeaux Claire : Appelés en Algérie : la parole confisquée, 
Hachette, Paris 2001, p.10 
21-Cité par Mohamed Téguia : L’Algérie en guerre, OPU, Alger 2007 , 
p.10  



 50   
 

22-Joutard Philippe : Ces voix qui nous viennent du passé, Hachette, 
op.cit., p.160 
23 - FINLEY, I. Moses cité par STORA, B.- Les sources du 
nationalisme algérien. Parcours idéologiques, origines des acteurs.- 
Paris, l’Harmattan, 1998.- p.10. 
24-Perrot Michelle : Histoire orale et histoire des femmes, in Bulletin de 
l’IHTP, 16 octobre 1981, p.46.  
25- PERROT, Michelle.- L’histoire orale des femmes, pour quelle 
histoire?.- Table ronde de l’I.H.T.P., 16 octobre, 1981.  
26-PERROT, Michelle (sous la direction de).- Une histoire des femmes 
est-elle possible?.-op.cit..  
27- I.H.T.P.- Histoire orale et histoire des femmes.- op. cité.  

28-DE PANAFIEU, Germaine et GERMAIN, Christine .- La mémoire 
des femmes. – Paris, Ed Messinger, 1982.  

29-COHEN, Yolande. – Femmes et politique.- Québec, B.N., 1981.  

30-CHABBI-LABIDI, Lilia et ZGHAL, Abdelkader.- Génération des 
années trente, la mémoire vivante des sujets de l’histoire.- Série 
 
sociologique n° 11.- Tunis, 1985. 
31- EL KORSO, Malika.- Une double réalité pour un même vécu.- in 
Confluences Méditerranée, n°17.- l’Harmattan, Printemps 1996. 
 
32- GIMENES, Gaby ex-conseillère générale d’Oran, condamnée à 
perpétuité par le régime Pétain ; condamnée à 45 ans de travaux 
forcés le 4 août 1957 par le Tribunal permanent des Forces Armées 
d’Oran. Informations tirées de KESSEL, Patrick et PIRELLI, 
Giovanni.- Le peuple algérien et la guerre, lettres et témoignages 
1954 – 1962.- Paris, Maspéro, 1962.  
33- FODIL, Abassia première Algérienne musulmane membre du 
Comité central du P.C.A. Elle fut tuée avec son mari, par l’O.A.S. 
le 26 décembre 1961. 
34- GOTOVITCH. José.- Mémoire de la guerre et occultation.- in 
mémoire, Bulletin d’information.- Lille, 1983, n°1.- p.11.  
35- RUDELLE, Odile.- Les hommes politiques et la guerre d’Algérie.- 
Communication au IVe colloque international d’Histoire  
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orale.- Aix-En-Provence, 24-26 septembre 1982. 
36- El Korso Malika : Approche de la participation de la femme 
algérienne à la lutte de libération nationale : Un exemple, les filles de 
l’école paramédicale d’Oran, inCahiers Maghrébins d’Histoiren°4 
Juin 1989 Université d’Oran. 
37- Témoignage de Zhor Zerrari.  
38-Questions à l’histoire orale, op.cit. p18 
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39-Amrane Minne Danièle Djamila, La Guerre d’Algérie (1954-
1962).Femmes au combat, Alger, Rahma 1993  
40-Amrane Minne Danièle Djamila :Les Algériennes dans la guerre , in 
revue El Quantara, n°2, 1992  
41-SOURIAU Christiane (sous la direction) « femmes et politique autour 
de la méditerranée » Ed. L’Harmattan, Paris 1980.  
42-PAZ Espejo « des femme du Nicaragua, femmes au combat et 
dans la construction nationale » Ed. Les femmes, Paris 1980. 
BERGMAN Arlen Eisen « Femmes du Vietnam », ED.Les Femmes, 
Paris 1974. 
GHANEM Hunaida « de la prison à l’exclusion sociale » in Confluences 
Méditerranée n°17, Printemps 1996, Paris, l’Harmattan.  
43-A la veille de la seconde guerre mondiale, les femmes ne 
bénéficiaient d’aucun droit civique et l’épouse continue d’être 
considérée comme mineure’’, Marie France BRIVE ‘’les résistantes et 
la Résistance’’in Clio Femme, Histoire et Société. N°5-,1985.  
L’ordonnance du 21 Avril 1944 précise dans son article 17 que les 
françaises disposent des mêmes droits civiques que les hommes. 
Ce passage conclut deux siècles de revendications.  
C’est devenu un lieu commun de dire que De Gaulle en accordant le 
droit de vote aux françaises a voulu ‘’récompenser’’ leur participation 
pendant la guerre. Annie Kriegel affirme qu’elles ont retiré peu 
d’avantages de leur participation à l’effort de guerre :  
‘’Dans toutes les guerres de Libération, les femmes sont très 
présentes. Mais regardez l’Algérie par exemple Avez-vous 
l’impression que la présence importante des femmes dans le 
mouvement national Algérien se soit traduite par un changement 
décisif de leur statut ? Non ! et ce n’est pas parce qu’il y’a eu des 
femmes dans la Résistance qu’on a donné le droit de vote aux 
femmes. C’est tout simplement que les temps étaient mûrs’’ Margaret 
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COLLINS WEITZ ‘’les combattantes de l’ombre’’, Histoire des 
Femmes dans la Résistance, Albin Michel Paris 1987, P.85. 
44-Témoignage de la moudjahida Zhor Zerari  

45-Mohamed Harbi : Mémoire et enseignement de la guerre d’Algérie 
», in revue El Quantara, n°2, 1992. 

46-« Ce qui est douloureux pour nous, me disait les moudjahidate, 
c’est de nous voir marginaliser, écarter, effacerde notre vivant » 

47-Le général Pacquette, commandement de la 13ième division 
d’infanterie constate , en 1960, que « l’aide apportée par les 
 
femmes à la rébellion constitue à n’en pas en douter un obstacle de 
plus en plus sérieux sinon nouveau dans notre lutte contre 
l’infrastructure rebelle » in Jauffret, op.cit. p226. 
48-Dans toutes les tentatives de résistance au colonialisme, les 
femmes ont toujours apporté leurs contributions spécifiques, même si 
aucun historien n’en fait mention. Cf. Jean Déjeux : Femmes 
d’Algérie-Légende, traditions, Histoire, littérature, La Boîte à 
Documents , Paris 1987.  
A partir de rapports d’officiers français ayant participé aux actions 
militaires contre l’Emir Abdelkader, l’auteur confirme que la présence 
des femmes algériennes dans toutes les luttes de cette époque 
témoignent de leur combativité aussi bien sur le plan moral que 
physique : elles soignaient les blessés et encourageaient les 
combattants, pour exemple les femmes de la Zaatcha , en octobre 
1849, tuèrent une vingtaine de soldats français…. 
49-Reggui Reggui Marcel : Les massacres de Guelma, Algérie Mai 
1945 : une enquête inédite sur la furie des milices coloniales, La 
Découverte, Paris 2006  
50-Jurquet- Bouhoune Baya et Jurquet Jacques : Femmes 
algériennes, de la Kahina au Code de la famille, Le Temps des 
Cerises, Paris 2007, pp.88-108. 
51-UN RAPPEL : les premières exécutions de condamnés à mort ont 
lieu le 19 juin 1956 dans la cour d’honneur de la prison centrale d’Alger 
où Abdelkader Ferradj et Ahmed Zabana sont guillotinés. Le mois 
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suivant, la guillotine est transporté à Oran pour une autre exécution puis 
elle repart sur Constantine. A partir de février 1957, la guillotine fait 
d’incessants allers retours entre ces 3 villes. Du 19 juin 1956 au 10 
juillet 1958, soit en 19 mois 104 détenus politiques algériens sont 
guillotinés. Les exécutions se poursuivent jusqu’en 1959. En mai de la 
même année des mesures de grâce sont prises en faveur de 
condamnés à mort pour les actes commis avant le 8 juin 1958, leur 
peine est commuée en travaux forcés. Mais en juillet 1959, les 
exécutions reprennent……..ils ne seront plus guillotinés mais fusillés. 
52-Gisèle Halimi et Simone de Beauvoir : Boupacha Djamila, Paris, 
Gallimard, 1961, pp 216-217. Extrait de la plainte déposée par 
Djamila Boupacha 

53-Branche Raphaelle, La torture et l’armée pendant la guerre 
d’Algérie, Paris, Gallimard, 2001, p.297. 

54-Le « journal » de Mouloud Feraoun, les « journaux de marche » des 
soldats, les témoignages d’anciens appelés comme celui de Benoist 
Rey : Les Egorgeurs, celui de Henri Pouillot :La villa Susini, les articles 
de R. Branche, les témoignages d’avocats comme Gisèle Halimi ou 
encore l’histoire médiatisée de Mohammed Garne naît d’un viol 
collectif. 
55-Rey Benoît : Les Egorgeurs, les Editions de Minuit, Paris 1961, 
p.19.  
56-Ighilahriz Louisette, Algérienne, Paris, Fayard- Calmann-Lévy,2001 
57-Objet de notre intervention au colloque international, organisé par 
La Sorbonne 9-11 mai 2009 : « Le viol en temps de guerre,comment 
écrire l’histoire ».  
58-Amrane Minne op ;cit. 
59- Djamila Danièle AMRANE M1NNE, Op.Cit p.231.  
60- Elles disent toutes: "Si c'était à refaire je le referai!", et sont prêtes 
à reprendre les armes pour défendre le pays.  
61- Elles encouraient les mêmes peines que les hommes non 
seulement devant la soldates que colonialiste, mais aussi devant leurs 
propres paires. Celles qui avaient trahi, qui avaient collaboré ou dont 
l'honneur venait d'être sali encouraient la peine de mort. Trois femmes 
auraient été exécutées pour trahison avec l'ennemi. 
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62- Elles n'eurent pas droit aux grades dans les maquis.  
63- Beaucoup travailleront comme femmes de ménage chez des 
particuliers ou dans des établissements publics à caractère politique 
ou autre. Ce qui était dramatique et surtout humiliant, c'était d'avoir 
pour patron ou pour chef hiérarchique, en qualité de femme de 
ménage, un frère de combat. Par ailleurs, le Code de la Famille qui 
minorise la femme algérienne et lui retire le dernier des droits d'une 
mère de famille, sera voté par l'Assemblée Nationale Populaire en 
1984.  
64- Dernière en date, la Moudjahida Baya Hocine, morte à l'étranger 
ne sera accueillie que par ses sœurs sur le tarmac de l'aéroport 
international d'Alger Houari Boumediene. Lors d'une rencontre, le 
ministre des Moudjahidine a été brutalement interpellé : aucune 
délégation de son ministère n'était présente à l'aéroport ce 1 mai 
2000 au moment de l'arrivée de la dépouille de la défunte 
Moudjahida. Prenant la parole une autre Moudjahida, dira qu'aucune 
sœur ne prendra part à l'avenir aux manifestations organisées par le 
ministère des Moudjahidine..  
65- Certaines d'entre elles se sont vues attribuées à titre posthume, la 
médaille de l'ordre du méritenational au rang de "Athir": les chahidate 
Hassiba BENBOUALI, FadhélaSAADANE, OuridaMEDDAD et Malika 
GAÏD. Celles qui sont encore en vie ont été élevées au rang de 
"Djadir",voir le Journal Officiel de la République Algérienn N°24 du 23 
Avril 1997 p.4. 
66- Malika EL KORSO: " Une double réalité pour un même 
vécu" in Confluences Méditerranée n° 17, printemps 1996, 
l'Harmattan. 
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Les Notes 

 

67-Voir Frantz Fanon, sur la topographie du voile, op.cit.p.60 et 
suivantes  
68-A Sétif, existe encore cette école de formation paramédicale qui 
aurait été créée en 1932 par le Dr Smati Abdelkader, mais qui 
malheureusement ne porte le nom d’aucune Chahida (par exemple 
Malika Gaïd qui fréquenta cette école en 1950), ou moudjahida 
(Guenifi Aïcha qui nous a quittés il y’a cinq ans). 
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69-Voir en annexe 
70-Témoignages de J.Guerroudj, M.Koriche, A.Steiner, D .Akrour…… 
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71-On peut citer :M.Harbi, A.Bouhara, A.Kafi, M.Lemkami, M.L.Madaci, 
A.Benzine, B.Bourouiba, M.Mérarda  
72-Bouhara Abderrazak : Les viviers de la libération, Casbah Editions, 
Alger 2000, p.8 
73-Mérarda Mostéfa Bennoui : Sept ans de maquis dans les Aurés », 
Dar el Houma , Ain M’lila 2004, p.5 
74-Rappelons que la littérature algérienne féminine a fait ses premiers 
pas dans le genre autobiographique avec: Debèche Djamila et 
Amrouche Marie-Louise qui ont ouvert la voie. La première avec 
:»Leila, jeune fille d’Algérie , imprimerie Charras, Alger 1947 ;la 
deuxième Jacinthe noire , Ed.Charlot, Alger 1947. Dix années plus tard, 
Djebar Assia publie La soif ,Julliard, Paris 1957. 
75-Djebar Assia : Les Alouettes naives , Julliard, Paris 1967. ou 
encore: L’amour, la fantasia Albin Michel, Paris 1995  
76-Mechakra Yamina: La grotte éclatée, ENAL, Alger 1979 .On se 
souvient de la préface de Kateb Yacine et de sa fameuse 
phrase : »En Algérie, une femme qui écrit vaut son pesant de poudre ». 

77-On peut citer :Drif Zohra : La mort de mes frères , Maspéro,Paris 
1960 Zerari Zhor : Poèmes de prison, Ed.Bouchène,Alger 1988  
Guerroudj Jacqueline : Des douars et des prisons», Ed.Bouchène,Alger 
1993  
Amrane Minne Djamila Danièle: Guerre d’Algérie, femmes au combat, 
Rahma, Alger 1993 Ighilahriz Louisette :Algérienne , récit recueilli par 
Anne Nivat, Fayard-Calmann Lévy, Paris 2001 Barakat Derrar Anissa : 
Nidal ul mar-al jazariyya khilal al tawra, ENAL, Alger 1985  
Lasfer Khiar Khédidja : El nida el khalid , ENAL, Alger 1993  
78-Danièle Djamila Amrane Minne : Les femmes algériennes et la 
guerre de libération nationale en Algérie.1954-1962. Thèse de Doctorat 
d’Etat de Lettres et Sciences humaines. Université de Reims, 1988, 
1021 pages.  
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Une version abrégée a été publiée : Les femmes algériennes dans la 
guerre, Plon, Paris 1991. Et la même chez Rahma, Alger 1993. Suivie 
par Des femmes dans la guerre d’Algérie, Karthala, Paris 1996. 
79-D’autres poèmes de la résistance : « Espoir et parole », textes 
réunis par Denise Barrat, Ed.Seghers, Paris 1963. On y trouve des 
poèmes de Djamila Amrane , Leila Djabali, Anna Gréki, Malika Olasfer, 
Zhor Zerari, Assia Djebar … 
80-Amrane-Minne, op.cit. p.10  
81- Française d’origine, née à Rouen, Jacqueline Netter devenue à 
37 ans Mme Guerroudj a évolué dans un milieu communiste, anti-
colonial. Sa fille Danièle est issue de son premier mariage. Jacqueline 
et Danièle arrivent en Algérie en 1948.  
82- F.Yveton , militant communiste, ouvrier-tourneur à l’E.G.F. 
est l’auteur d’une tentative de sabotage de l’usine à gaz du 
Hamma. Il a été guillotiné le 2 février 1957. 
83-Il est vrai que depuis la publication de ce livre (1993) la donne 
a changé. L’ouverture démocratique a bousculé bien des 
certitudes, libéré des paroles , et remis en cause des évidences 
historiques pourtant solidement ancrées depuis l’indépendance. 
84-Voir chapitre III pour sa biographie 
 
85-C’est dans cette tristement célèbre école qu’une jeune fille de 16 
ans fut horriblement torturée : Ourida Medad. Puis jetée par la fenêtre 
un jour d’aoùt 1957. Nue, étendue sur le sol, son corps était couvert 
de brûlures de cigarettes. 
86-Yamina Belkacem, 14 ans, fidayai. Elle sera amputée des deux 
jambes à la suite de l’explosion de la bombe qu’elle transportait. Mal 
réglée la bombe a explosé avant l’heure.  

87-Il s’agit des manifestations populaires qui se sont déroulées en 
Algérie du 9 au 14 décembre 1960, lors de la visite du général de 
Gaulle et où les femmes algériennes ont joué un grand rôle. 
88-Tout comme le 19 Mai 1956, lycéens et lycéennes avaient 
déserté les bancs des lycées et de l’université pour monter au 
maquis. 
89-Nora Pierre (sous la direction) : »Les lieux de mémoire », 7 vol. 
Gallimard, Paris 1984-1993  
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90-Barberousse-Serkadji était la prison la plus ancienne et la plus 
importante de l’Algérie oû transitaient tous les prévenus mais où 
restaient tous les condamnés à mort.Cest dans sa Cour d’honneur que 
trônait la guillotine surnommée la « veuve ».Barberousse 1957 fut bien 
le lieu et l’année des exécutions massives .D’après l’Organisation 
nationale des Moudjahidine il y aurait eu 69 militants FLN exécutés à 
Alger entre 1956 et 1961. 
Six militantes ont été condamnées à mort et graciées par la suite. 
91- Le 22 juin 2000, dans le journal le Monde, Jacques Massu 
s'exprime ainsi: "Non, la torture n'est pas indispensable en temps de 
guerre, on pourrait très bien s'en passer. Quand je repense à l'Algérie, 
cela me désole car cela faisait partie d'une certaine ambiance. On aurait 
pu faire les choses différemment". Le général Bigeard conteste le 
témoignage de Louisette et le qualifie de "tissu de mensonges".  
92- Grâce aux derniers travaux universitaires (Raphaëlle Branche, 
Sylvie Thénault, Claire Mauss-Copeaux) nous savons que la torture 
n'est pas une création ex nihilo de la guerre d'Algérie- La pratique de la 
torture a accompagné l'Algérie tout au long de son histoire coloniale.  
93- Le 31 octobre 2000, l'appel des 12 intellectuels ) à l'initiative de 
l'Humanité. Ils réclamaient aux plus hautes autorités de l'Etat français 
une reconnaissance et une condamnation solennelle des exactions 
commises autrefois en Algérie.  
Le 23 novembre 2000, révélations du général Aussaresses cf son livre: 
"Algérie, pouvoirs spéciaux 1955-57 Ed. Perrin mai 2002. En Algérie, 
la Fondation du 8 mai 1945, a ouvert le débat, avec une journée 
d'études sur la torture, à l'ENA le 4 février 2001 avec des témoignages 
de militants torturés et des universitaires: Mrs Gallissot, Kaddache, 
Mohammed El Korso, Bennoune, Djeghloul; Malika El Korso, Djaria 
Bennadji et les juristes Boudjemaa Souilah et Kamel Filali. 
94-Torture à l’électricité. 
95-Il faut noter qu'une pièce théâtrale a été adaptée à partir de cet 
ouvrage et s'intitule: " Lila, l'Algérienne".Ce spectacle, joué pendant le 
festival d'Avignon et mis en scène par Patrick Olivier, est composé de 
passages tirés du livre de Louisette Ighilahriz et jalonné par six chants 
de Taos Amrouche et sept poèmes de Kateb Yacine 
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96-Cherki Alice : Frantz Fanon Le Seuil , Paris 2000, p.53  
97-Témoignage de Z. Zerari : table ronde sur la participation de la 
femme algérienne à la guerre de libération nationale, Université d’Oran 
juin 1988. 
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114-Cf. l’ouvrage de Danielle Djamila Amrane Minne 
 

115-Exclue de la sphère publique, la femme algérienne n’avait comme 
statut que celui d’épouse et de mère. Le droit de vote lui a été reconnu 
en principe par Le Statut de 1947, mais les modalités ne seront 
précisées qu’en 1958 dans le cadre de la politique de séduction prônée 
par l’Administration coloniale. Voir à ce propos Sambron Diane 
:Femmes musulmanes, guerre d’Algérie 1954-1962, éd.Autrement,  
coll.Mémoires-Histoire n°133, Paris 2007. 

116-Thébaud Françoise op.cit. p.65 
 

117-Cf.Hamon et Rotman : Les porteurs de valises. La Résistance 
française à la guerre d’Algérie, Le Seuil, Paris 1982. 
118 - Il devient de plus en plus difficile de réaliser des interviews avec 
les Moudjahidine et les Moudjahidate qui ont pris de l'âge et dont la 
mémoire s'est souvent altérée, d'où l'urgence de ce trailv de collecte de 
témoignages. 
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A-1 Questionnaire adressé aux moudjahidate 
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A-3 Arrestation de Baya Hocine 
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A-4 Organigramme d'une organisation féminine 
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A-5 Arrestation d'infirmières 
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A-6 Démantèlement d'une cellule féminine à 
Sebdou 
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A-7 Les contrôleuses de l'armée 
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A-8 Organisations féminines 
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A-9 Rôle des femmes combattantes 
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A-10 Organisation des corps des femmes 
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